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Le groupe régional de Public Eye a présenté à 
Neuchâtel, dans le cadre d‘une exposition itinérante, 
l‘évolution des semences au fil des siècles, leur 
importance dans différentes cultures locales et les 
menaces qui pèsent sur elles de la part de l‘industrie 
semencière. Pro Specie Rara a présenté, lors d‘une 
visite guidée de sa pépinière et de sa bibliothèque de 
semences à son siège à Wildegg (AG), son travail de 
préservation de la diversité génétique et culturelle des 
plantes cultivées pour les générations futures. 

Les semences ont également été au centre d‘autres 
événements, par exemple à l‘Atelier Grainothèque 
à Epalinges (VD) ou au Weltacker à Berne. Dans ces 
deux lieux, les participant·e·s ont pu apprendre de 
manière très pratique comment les semences peuvent 
également être récoltées et conservées par des 
particuliers.

Comment pouvons-nous œuvrer ensemble pour 
des pratiques équitables, saines et collectives 
dans le paysage alimentaire suisse ?

Partout en Suisse, on observe une multitude 
d‘initiatives qui repensent et transforment l‘agriculture 
et l‘alimentation. À première vue, cela ressemble à un 
chaos coloré, à l’image d’une bande fleurie en plein 
été. Mais cette diversité fait système. À l‘instar des 
champignons, nourris et reliés par un réseau souterrain 
de mycélium, toutes ces initiatives ont un point 
commun : la conviction qu‘un autre système alimen-
taire est nécessaire face aux dangers du changement 
climatique, à la perte de biodiversité et de fertilité 
des sols, ainsi qu‘à la malnutrition et aux carences 
alimentaires répandues dans le monde entier.

En Suisse et au-delà, il existe une multitude de fermes 
pionnières, d‘initiatives agricoles solidaires, d‘entre-
prises de transformation innovantes, de coopératives 
alimentaires et de leurs «supporters mangeurs». Celles 
et ceux-ci explorent de nouvelles voies et créent, par 
leur action, une valeur ajoutée pour les sols, les 
plantes, les humains, les animaux sauvages et les 
animaux de ferme. Ils et elles s‘engagent activement 
en faveur d‘une transformation équitable des systè-
mes alimentaires actuels, y compris dans la recherche 
et la coopération internationale. Toutes ces initiatives 
peuvent être regroupées sous le concept d‘agroéco-
logie ; l‘agroécologie consiste essentiellement à créer 
des systèmes alimentaires équitables en harmonie 
avec la nature - dans la pratique, la recherche et en 
tant que mouvement sociopolitique. 

Avec la série d‘événements annuels «Journées de 
l‘agroécologie», le réseau suisse pour l‘agroécologie 

Agroecology Works! donne vie aux multiples solutions 
agroécologiques existantes et aux personnes qui les 
soutiennent, et montre que l‘agroécologie fonctionne 
et qu‘un autre système alimentaire est non seulement 
nécessaire, mais aussi possible.  Les pages suivantes 
présentent les Journées de l‘agroécologie 2025, qui 
se sont déroulées dans toute la Suisse sous la devise 
«Vivre la diversité, cultiver la justice – nous co-créons 
notre système alimentaire». Du festival de perma-
culture au Tessin à l‘engrais vert et à la gestion de 
l‘eau à Lucerne, en passant par la mécanisation dans 
la culture maraîchère à petite échelle à Zurich et Bâle, 
l‘Escape Room sur la Place fédérale consacrée aux 
semences et aux coopératives alimentaires à 
Neuchâtel, jusqu‘à l‘assurance alimentaire sociale et 
la monnaie créée pour les produits agricoles à Genève 
et en Valais : 80 événements ont eu lieu pendant les 
Journées de l‘agroécologie de cette année, du 1er au 
31 octobre. Outre des approches très locales, le 
programme comportait également de nombreuses 
références internationales. Car comme le montre 
l‘agroécologie, des systèmes alimentaires équitables 
et durables ne sont possibles que s‘ils sont pensés 
de manière systémique au-delà des secteurs et des 
frontières nationales et mis en œuvre de manière 
solidaire. 

	 Pour plus d‘informations sur 
	 les événements et les thèmes 
	 présentés ici, consultez
	 agroecologyworks.ch/jda
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Nous vivons la diversité 

La promotion de la diversité des habitats et des 
espèces n‘est pas un «plus». Tout comme les aliments 
biologiques régionaux ne doivent pas être un luxe 
réservé aux personnes aisées. La diversité des 
cultures, des exploitations agricoles et des chaînes de 
valeur sont des éléments centraux de l‘agroécologie. 
Elles nous permettent en effet d‘accompagner les 
processus naturels au lieu de les combattre. 
Des exemples pratiques le prouvent: la diversité 
permet une vie saine des sols, des récoltes stables, 
des chaînes de valeur résistantes. Elle ravive égale-
ment des paysages culturels monotones et apporte 
des réponses locales à des questions mondiales.

Nous vivons la diversité des semences 

Les semences sont à la base de notre alimentation 
et donc de notre civilisation, mais leur diversité et 
leur disponibilité sont fortement menacées. Alors 
qu‘environ 7000 espèces végétales étaient cultivées 
autrefois, seules 80 variétés contribuent aujourd‘hui 
de manière significative à l‘approvisionnement 
alimentaire mondial. 
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La ferme Farngut à Grossaffoltern (BE) réinvente la 
culture mixte avec le «pixel farming» mécanisé.
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Nous vivons la diversité dans les champs

Slow Grow et le Hoflabor à Mönchaltorf (ZH) mènent 
des recherches pratiques sur l‘agriculture mosaïque 
régénérative. La biodiversité et la santé des sols sont 
pour eux des facteurs de production essentiels. C‘est 
pourquoi leurs légumes et leurs céréales poussent 
en culture mixte, en rangées serrées, mais peuvent 
néanmoins être plantés et entretenus à l‘aide de 
machines (strip-cropping). Comme cette méthode 
nécessite des machines spéciales et des connais-
sances spécifiques, les praticien·ne·s ont profité de 
la visite de la ferme pour s‘informer sur cette méthode 
de culture. 

Comme dans de nombreuses fermes agroéco-
logiques, tous les produits de Slow Grow sont 
commercialisés directement: dans le cadre d‘un 
abo de légumes, dans des restaurants et dans leur 
propre boutique en ligne.

Dans le champ maraîcher de l‘initiative d‘agriculture 
contractuelle de proximité (ACP) plankton  à Bâle, le 
prototype d‘un Raptrac a pu être examiné et testé. Le 
Raptrac est un porte-outils entièrement électrique, 
léger et multifonctionnel destiné à l‘agriculture 
régénérative à petite échelle, qui a été développé en 
étroite collaboration avec des fermes partenaires 
telles que Slow Grow près de Zurich. 

«Dans l‘agriculture mosaïque, 
nous créons un écosystème sain 
dans les champs grâce à la diversité, 
où les insectes utiles et les parasites 
s‘équilibrent.» 
                                                      Petrissa, Slow Grow

La santé des sols, des plantes et de tous les autres 
êtres vivants, y compris celle des humains, est inter-
dépendante.  L‘état actuel de la recherche est clair: le 
sol doit être recouvert de végétation autant que pos-
sible, c‘est-à-dire ne jamais être laissé nu. Des engrais 
verts variés fournissent de la nourriture et un habitat, 
tant sous terre qu‘en surface. Le réseau «no-till» l‘a 
démontré de manière concrète lors des conférences 
sur les engrais verts organisées dans des fermes dans 
les cantons de  Berne, Vaud, Genève et Lucerne. La 
recherche et la pratique travaillent ici en étroite col-
laboration afin d‘améliorer la résilience des sols et des 
exploitations face aux phénomènes météorologiques 
extrêmes et de stocker le carbone dans le sol.

Nous vivons la diversité 
dans les chaînes de valeur

Les membres de la coopérative alimentaire Rampe5 
se sont regroupés pour former une coopérative qui 
offre une alternative agroécologique au «système 
supermarché». Ils passent des commandes groupées 
et achètent des aliments biologiques auprès de 
fermes en Suisse et d‘organisations partenaires à 
l‘étranger. Rampe5 a célébré le succès de cette 
initiative lors d‘une fête organisée à l‘occasion de 
son troisième anniversaire.

Comme les produits parviennent aux consomma-
teurs·trices sans passer par des intermédiaires, les 
aliments bio vendus par les coopératives alimentaires 
ne sont pas un luxe, mais sont abordables pour 
beaucoup. La plupart des produits sont vendus sans 
emballage, ce qui réduit le gaspillage alimentaire et 
crée de nouvelles chaînes de valeur.

La diversité des cultures contribue également à la di-
versité des chaînes de valeur. L‘émergence des légumi-
neuses comme source de protéines dans notre alimen-
tation en est un bon exemple. La collaboration entre 
la culture, la sélection, la recherche et la transformation 
permet de créer de nouvelles chaînes de valeur.

«Il s‘agit de permettre à toutes et tous 
d‘avoir accès à des aliments sains et 
issus du commerce équitable. Pour cela, 
les magasins d‘alimentation alternatifs 
sont irremplaçables. Ils permettent le 
dialogue entre les acteurs, du champ 
à l‘assiette. C‘est ce que nous avons 
voulu montrer ici en Suisse romande 
avec les projections du film «Irrem-
plaçables épiceries» 

Anne, L’Association des petits paysans, VKMB

La photo montre l‘épicerie coopérative 
Épicerie79a à Bienne, un magasin alimentaire 
irremplaçable.
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Une augmentation des protéines végétales destinées
à la consommation directe et cultivées dans les 
champs suisses constitue une étape importante vers 
un meilleur bilan climatique, une meilleure santé des 
sols, une plus grande biodiversité et un plus grand 
bien-être animal. 

Des plantes telles que les gesses, les lentilles et les 
lupins sont particulièrement prometteuses à cet égard. 
Lors de la journée bio consacrée aux légumineuses 
organisée par la laiterie végétalienne New Roots à 
Oberdiessbach (BE), la création de nouvelles chaînes 
de valeur a été présentée.

La justice ne connaît pas de frontières. La lutte contre les crises alimentaires mondiales commence par des 
accords commerciaux équitables et une agriculture agroécologique.

Nous cultivons la justice

Les personnes qui cultivent, transforment et con-
somment les aliments sont au cœur de l‘agroécologie. 
Il s‘agit essentiellement de produire nos aliments 
dans des conditions dignes pour les humains et les 
animaux, sans détruire nos ressources naturelles. 

Dans la logique actuelle du marché, les agricul-
teurs·trices sont monté·e·s les un·e·s contre les 
autres. Qui peut rivaliser dans la guerre des prix? 
Les principes de l‘agroécologie proposent ici des 
alternatives: coopération, dialogue et transparence 
tout au long de la chaîne de valeur. Ainsi, les exploi-
tations agroécologiques peuvent également être 
rentables sur le plan économique. Elles ont souvent 
des activités diversifiées qui contribuent à leurs 
revenus: la vente directe, le travail éducatif et les 
services liés à la biodiversité ne sont que quelques 
exemples parmi d‘autres. 

Nous cultivons la justice grâce à des 
relations commerciales et des conditions 
de travail équitables

La pression des prix exercée par le marché entraîne 
des conditions de travail précaires dans l‘agriculture. 
Le nouveau documentaire «The Pickers» (les cueilleurs) 
a été projeté lors de quatre événements. Il met en 
lumière la façon dont la vie des saisonniers en Espagne, 
en Italie et en Grèce est déterminée par la pression des 
prix. Pour avoir des « denrées alimentaires bon marché 
», il faut une main-d‘œuvre bon marché. La plupart des 
plus d‘un million de saisonniers viennent de pays hors 
d‘Europe et sont contraints de vivre dans des baraques 
ou des tentes sur les plantations. Le film montre claire-
ment que sans ces personnes, il n‘y aurait ni oranges, 
ni fraises, ni huile d‘olive dans nos assiettes – et pour-
tant, presque personne ne se soucie de leurs droits.
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Remarque : les produits de SOS-Rosarno peuvent 
être commandés en Suisse auprès de la coopérative 
Solrosa. En passant commande auprès de grass-
rooted/rampe5, Crowdcontainer, gebana – pionnière 
du commerce équitable en Suisse – et d‘autres initia-
tives similaires, nous pouvons également contribuer 
à des conditions de travail plus équitables et à une 
agriculture durable. 

Le film montre que les choses peuvent être différentes 
grâce à la culture d‘oranges de SOS-Rosarno: pour 
garantir des conditions de travail équitables, 
il faut des circuits de distribution en dehors des 
supermarchés qui sont axés sur le profit. 

«Je trouve terrible que celles et ceux 
qui produisent ce dont nous avons tous 
besoin soient si mal rémunéré·e·s.» 

Nicole, autrice et journaliste

Nous cultivons la justice, 
même à l‘échelle internationale!

Environ 700 millions de personnes dans le monde 
souffrent encore de malnutrition chronique, tandis 
que des tonnes de nourriture finissent à la poubelle. 
La faim n‘est pas une fatalité, mais un problème créé 
par l‘homme – et qui peut être résolu par des décisions 
politiques. La clé réside dans une agriculture équitable 
et durable.

Pour le montrer, l‘alliance Sufosec, en collaboration 
avec Agroecology Works!, a installé l‘Escape Room 
mobile « Escape Hunger » dans plusieurs villes suisses. 
Dans un conteneur, des groupes de deux à six per-
sonnes devaient résoudre, dans un temps limité, 
des énigmes complexes sur la faim, l‘agriculture et la 
sécurité alimentaire. De manière ludique, les partici-
pant·e·s ont ainsi pu découvrir la complexité des 
causes et la manière dont les approches agroécolo-
giques contribuent à la solution.
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Ces courges ont-elles été produites sans pesticides et sans exploitation du sol et des hommes? 
Cela devrait aller de soi.

L‘agroécologie est la nouvelle norme

Tout doit être plus rapide, plus efficace et moins cher. 
Même dans le domaine alimentaire : les aliments 
hautement transformés, standardisés et «prêts à 
consommer» sont pratiquement devenus la norme. 
Mais ne devrions-nous pas nous demander si cette 
«norme» est vraiment normale ? 

Une agriculture et une industrie alimentaire qui ne 
polluent pas l‘eau potable, ne provoquent pas 
l‘extinction d‘espèces et n‘exploitent pas la 
main-d‘œuvre devraient être la norme! 

Pourquoi n’est-ce toujours pas une évidence que les 
aliments proviennent de chaînes commerciales 
équitables et d‘une production écologique ? Au lieu de 
nous rejeter la faute les un·e·s sur les autres, travaillons 
avec des approches agroécologiques et créons 
ensemble cette nouvelle normalité – à la ferme, au 
comptoir, dans la recherche. En ville et à la campagne. 

Des prix équitables devraient être la norme 

Pour que les gens soient en bonne santé, il faut des 
plantes saines et des sols sains. C‘est également 
l‘approche suivie par l‘équipe de Farngut à Gross-
affoltern (BE), qui a organisé une fête à la ferme 
pendant les Journées de l‘agroécologie. Mais des 
agriculteurs·trices engagé·e·s et innovant·e·s ne 
suffisent pas pour rendre ce travail possible. Il faut 
également un changement de mentalité au sein de 
la population civile et de la politique afin que
l‘alimentation retrouve une place plus importante. 

La compréhension sociale des pratiques et des 
efforts nécessaires à la culture agricole est tout 
aussi essentielle qu‘une orientation claire des 
politiques agricoles, éducatives ou commerciales 
vers la promotion d‘un système alimentaire agro-
écologique. 

«Seuls 2 % de la population travaillent 
encore dans l‘agriculture. Il est donc 
illusoire de vouloir tout faire à la main. 
Revenir à un travail plus intensif dans 
les champs serait bénéfique pour 
beaucoup, mais cela ne correspond 
tout simplement pas à la réalité.» 

Markus, agriculteur à Farngut

«La commercialisation directe permet 
l‘innovation à Farngut. En tant que 
client·e·s, nous la soutenons.» 

Alexandra, artiste à l‘Institut Plapamco
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Nous avons toutes et tous droit à une 
alimentation saine, produite dans le respect 
de la dignité humaine et de l‘environnement 

Une alimentation saine et régionale doit être acces-
sible à toutes et tous. Lors de la cérémonie 
d‘ouverture organisée par Agroecology Works, 
Christophe Golay a présenté dans son discours le droit 
humain à l‘alimentation, inscrit depuis 2022 dans 
la Constitution cantonale genevoise, et a évoqué le 
concept de «caisse alimentaire» lancé en Suisse 
romande. 

À Genève, à l‘invitation de la «Maison de l‘Alimentation 
du Territoire de Genève», les participants ont discuté 
de ce que serait la vie si manger local n‘était plus un 
privilège. 

«C‘est faisable: il y a suffisamment de 
nourriture pour nourrir 10 millions de 
personnes sur cette planète. Toutes 
celles et ceux qui souffrent de la faim: 
c‘est un crime contre l‘humanité. 
L‘alimentation est un droit humain et 
nous devons toutes et tous nous 
engager pour qu‘il soit respecté.» 

Johanna, professeure d‘agroécologie 
à l‘ETH Zurich et membre du 

comité d‘Agroecology Works!

L‘équipe de la ferme Falbringen, située à la périphérie de Bienne (BE), comble le fossé entre la ville et la 
campagne. 6000 élèves travaillent chaque année à la ferme. 

Nous créons ensemble

La production alimentaire n‘est pas une tâche indi-
viduelle, mais une responsabilité collective. Nous 
avons toutes et tous le droit d‘accéder à une 
alimentation saine, issue d‘un système alimentaire 
écologiquement responsable et socialement équi-
table. Dans l‘esprit de l‘agroécologie, cela nécessite 
également un partage des risques, davantage de 
mains pour aider aux cultures, ainsi qu‘une nouvelle 
compréhension et une nouvelle appréciation des 
aliments. Nous mangeons tous·tes, nous pouvons 
donc tous·tes faire la différence. 

Concrètement, cela peut signifier : abandonner 
certaines habitudes, utiliser et développer des 
offres agroécologiques, rejoindre une coopérative 
alimentaire de quartier ou souscrire un abonnement 
à un panier de légumes. 
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Des initiatives d‘agriculture Contractuelle de Proximité 
(ACP) de toute la Suisse ont ouvert leurs portes 
pendant les Journées de l‘agroécologie. Solawi signifie 
que les consommateurs·trices et les agriculteurs·trices 
gèrent le domaine ensemble, en tant que groupe. 

La structure communautaire et le partage des risques 
financiers et du travail créent des conditions plus 
équitables à la ferme et des relations commerciales 
d‘égal à égal. 

La coopérative agricole Seminterra (TI), Farngut (BE), 
l‘Erlenhof (LU) avec son abonnement à la récolte ou 
le vétéran des ACP, le Birsmattehof (BL), ont montré 
qu‘il est possible de faire autrement.

«La production alimentaire actuelle 
est très fragile, car elle dépend 
fortement du pétrole et d‘autres 
intrants externes.» 

Stéphane, agriculteur à la Ferme du Petit Noyer

«Les plantes sont comme nous, les 
humains: lorsqu‘elles sont toutes
 ensemble, elles se sentent en sécurité. 
C‘est pourquoi nous cultivons toutes 
nos cultures de manière mixte.» 

«Los cultivos son como nosotros 
(las personas) - cuando estan todos 
juntos se sienten seguros. Por eso 
nostros cultivamos nuestros cultivos 
todos revueltos.»

Gardien de la sagesse 
du peuple colombien des KogisStéphane, de la Ferme du Petit Noyer à 

Suchy, a converti son domaine à l‘agriculture 
régénérative sans labour en raison de la 
dégradation des sols. Il moud ses céréales 
anciennes directement sur place et vend sa 
farine, entre autres, à la boulangerie Gerber 
Wyss, située à 10 minutes d‘Yverdon, qui 
utilise uniquement sa farine (et non plus de 
la farine industrielle) et qui a offert l‘apéritif 
après l‘événement. 

Pour conclure, 70 personnes du réseau ont célébré les 5 ans d‘existence des Journées de l‘agroécologie et leur 
engagement commun en faveur d‘un système alimentaire équitable et écologique avec un repas raffiné, de 
courtes présentations et un concert au restaurant zéro déchet Ecluse à Bienne, qui travaille avec des produits 
durables provenant d‘un rayon de 50 km. 

Le mouvement agroécologique – 
en Suisse et au-delà

L‘agroécologie repose sur la diversité et la justice 
sociale, elle renforce les relations interpersonnelles 
et offre des solutions concrètes aux défis actuels de 
notre agriculture et de notre alimentation. Dans 
l‘approche agroécologique, nous ne pensons pas 
seulement l‘alimentation du sol à l‘assiette, mais nous 
nous concentrons également sur les préoccupations 
sociales et les rapports de force entre les différents 
acteurs. L‘agroécologie est un mouvement mondial 
qui repose sur des principes divers, largement 
soutenus et internationalement reconnus, et qui 
aborde de manière combinée les questions sociales, 
économiques et écologiques. Dans le cadre de la 
cinquième édition de la série d‘événements «Journées 
de l‘agroécologie 2025», l‘agroécologie a pu être 
découverte sous toutes ses formes – dans les champs, 
à table et au cœur de la société, sur la Place fédérale. 
Au cours de plus de 75 événements organisés en oc-
tobre, des fermes, des entreprises de transformation, 
des collectifs agricoles et d‘autres organisations ont 
ouvert leurs portes et présenté le mouvement agro-
écologique. 

Un nombre important et croissant d‘organisations 
et d‘initiatives en sont convaincues: l‘agroécologie 
fonctionne. Le réseau Agroecology Works! a été créé 
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en 2019 afin de rassembler ces différents acteurs en 
Suisse et de renforcer le mouvement agroécologique. 
Depuis lors, Agroecology Works ! s‘engage en faveur 
d‘un système agricole et alimentaire durable, 
équitable et sain pour toutes et tous. L‘agroécologie 
sert ici de modèle pour le changement. Actuellement, 
34 organisations issues de la société civile, du monde 
agricole et du milieu universitaire sont membres du 
réseau.

Impressum Association Agroecology Works! 
Réseau suisse pour l‘agroécologie
contact@agroecologyworks.ch
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NOUS SOMMES 
L‘AGROÉCOLOGIE 

Un grand merci à tous·tes les organisateurs et participant·e·s: 
grâce à vous, l‘agroécologie devient une réalité! Nous remercions 
chaleureusement les organisations membres suivantes pour 
leur soutien financier,  en particulier la Fondation Seedling.


